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René KAËS, Bernard CHOUVIER, Malika MANZOURI,
Magali RAVIT, François DUPARC, Tristan DOGRON, 

Régine WAINTRATER, Denis MELLIER,maisaussi avec Édith LECOURT, 
Christophe BITTOLO, Blandine GUETTIER, Catherine DAVID, 

Almudena SANAHUJA, Didier ROFFAT, Jean-Bernard CHAPELIER, 
Clarisse VOLLON, Patrick DESSEZ, Philippe CASTRY, 

Philipp DRWESKl,Aurèlie MAURIN,Lila MISTOPOULOU, Anne-Claire 
DOBRZYNSKI, Mania VIDALAKI etc ... 



GROUPE ET DESTRUCTIVITÉ

Les groupes portent en eux des forces destructrices plus ou moins intenses 
comme la perte de limite entre les individus, le débordement pulsionnel, 
l’inhibition de la pensée, la toute- puissance ou l’emprise. La violence peut y 
être décuplée jusqu’aux extrêmes, la mort, la torture, le terrorisme, les guerres 
ou les génocides. Si la destructivité est constitutive de toute formation 
groupale, comme Freud et Bion l’ont montré, elle ne peut pas se réduire aux 
seuls processus mortifères. La destructivité est également un puissant ressort 
de pensée, de contenance et d’élaboration groupale. Winnicott a montré 
comment la destructivité présente chez le bébé lui permet de distinguer la 
réalité du fantasme.

Quand l’objet survit à sa destruction, alors s’ouvre pour le sujet l’espace créatif 
de la fantasmatisation. Le travail en groupe permet d’élaborer les effets des 
destructions passées. Il peut devenir un espace privilégié de vie. Les travaux 
d’Anzieu et de Houzel mettent en évidence comment ces processus de 
contenance sont possibles. Les rapports entre groupe et destructivité se 
déclinent sous la forme d’occurrences totalement opposées comme celle de la 
crise et du délitement destructeur, celles de positions défensives et de 
contention ou bien celles constructives de la contenance et de la pensée 
inhérente aux groupes.

Comment la pulsion de mort se met-elle au service de la vie ? 
Comment l’intrication pulsionnelle est-elle possible et réalisable en groupe ? 
Si les groupes sont traumatophiles, selon l’expression de Kaës, comment 
peuvent-ils résister aux impacts délétères des traumatismes que chaque 
participant porte en lui-même, a fortiori quand l’environnement est en crise ? 
Quelles sont les conditions pour que les mouvements de déliaison présents 
dans tout groupe puissent se transformer ?

Le cadre du travail groupal, le dispositif et la place du clinicien sont à 
questionner, ainsi que les processus propres à soutenir et développer les 
liaisons psychiques. Groupes d’enfants ou d’adultes, thérapies familiales ou 
groupes à médiation, supervisions ou analyses de la pratique, la qualité, la 
forme et l’évolution des processus associatifs sont propres à chacun de ces 
espaces.

A l’heure où les enjeux sociétaux pèsent plus que jamais sur les individus et les 
institutions, ce colloque a pour objectif de distinguer et de mettre au travail les 
différentes voies de la destructivité qui traversent les groupes, mais aussi le 
monde que nous habitons.



PROGRAMME



Vendredi   
17 mars

8h30 
Accueil des participant-e-s

9h00 
 Ouverture

Almudena Sanahuja
Vice-présidente de la SFPPG

Hommage à Jean-Pierre Pinel(†)

Présidente de séance : Almudena Sanahuja

9h15 - 11h00
René KAËS

« Destructivité et violence
dans les groupes et les institutions »
Discutante : Anne Claire Dobrzynski

Bernard CHOUVIER
« Les figures de l’emprise groupale »

Discutante : Clarisse Vollon

11h00 - 11h30
Pause

11h30 - 12h30
Malika MANSOURI 
« Adolescence radicale :

survivre à la rage destructrice »
Discutant : Philippe Drweski

12h30 – 14h00 
Pause déjeuner



Présidente de séance :
Maria Inès Assumpçao Fernandes

14h00 – 15h00
Magali RAVIT 

« Groupe à l’épreuve
de la violence en prison »
Discutant : Denis Mellier

15h00 – 16h00
Rosa JAITIN 

« Destruction dans les liens
de filiations »

Discutant : Christophe Bittolo

16h00 – 16h15
Pause

16h15 –17h45
Ateliers

(détails page suivante)

____

18h00 – 19h45
Assemblée générale

Vendredi 
17 mars



ATELIER
VENDREDI 

APRÈS-MIDI

1. Expérientiel : éprouver le transculturel
(modérateur : Giuseppe Lo Piccolo)

Rencontres sonores et cultures.
E.Lecourt, C.Bittolo, C.Vacheret 

2. Humanitaire et populations en péril
 (modérateurs : P.Drweski, Blandine Guettier)

 Arménie 1989-2019 : traces du soin : P.Castry

Le silence du traumatisme : M.Vidalaki

3. Le temps de l’enfance et de la destructivité
(modératrice : Catherine David)

 Jouer sa peau dans un groupe d’enfants : D.Roffat et C.Jupner

 L’analyse de la pratique dans un service d’urgence pédiatrique.
De la destructivité du lien à la co-construction d’un espace de parole

L.Mitsopoulou Santa



ATELIER
VENDREDI 

APRÈS-MIDI

4. Les risques mortifères de l’adolescence
(Animateurs : Aurélie Maurin)

 
Violence et destructivité des fantasmes

et des associations libres :  J-B.Chapelier
 

Violence à l’adolescence et scènes psychiques
interinstitutionnelles : A-C. Dobrzynski et R.Rias

5. Violences familiales et féminicides
(Animateurs : Rosa Jaitin, Henri-Pierre Bass)

 Les liens familiaux et conjugaux meurtriels 
P.Dessez, S.Benzemma et F.Payen

 
Violences conjugales, « a-rêverie groupale » et

activation de la « fonction toxique institutionnelle »
A.Sanahuja et A.Vidal-Bernard

6. Atelier international virtuel
 (Animateur : P.Benghozi)

Rêver en groupe  pour faire face aux violences
lors des élections au Brésil

Pablo CASTANHO



Samedi 
18 mars

8h30 
Accueil des participant-e-s

Présidente de séance : Edith Lecourt

9h00 – 10h00
François DUPARC

« La violence, résonance traumatique
entre sujet et groupe »

Discutante : Blandine Guettier

10h00 – 11H00
André SIROTA
« L’instant du dire

dans un groupe en dérive »
Discutant : Bernard Duez

11h00-11h20
Pause

11h20-12h20
Régine WAINTRATER

« Comme un boomerang : quand la violence 
fait retour dans les groupes des rescapés »

Discutant : Jean-Bernard Chapelier



12h30
Synthèse du colloque par Denis Mellier

13h00
Conclusion par le président de la SFPPG 

Bernard Chouvier

14H30 -17H00
Séminaire doctoral

Journée doctorale
sur la recherche groupale inter-université
avec des doctorants et des enseignants

Samedi 
18 mars



Société Française de 
Psychothérapie

Psychanalytique de Groupe

En hybride
En présentiel à l’ENS

15 parvis René-Descartes,
Amphi Descartes

69007 Lyon
En distanciel via Zoom

www.sfppg.fr


